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Soient p, z, y, les coordonnes Weierstrassiennes d’un point quel-
conque dans le plan non-euclidien. Posons

P= Vz++
z

V++i

Les trois nombres z0, z, z sont les coordonnes homognes du point.
Considrons une courbe algbrique dans le plan reprsent par

l’quation rationnelle intgrale et homogne par rapport aux coordon-
nes homognes de point

f(o, ,, ) O.
Soit la courbe de degrfi n et de classe , et supposons qu’elle ne

touche pas l’absolu.
Nous appellerons en gnralfoy de la courbe un point tel que deux

des tangentes menses de ce point la courbe touchent aussi l’absolu.
Par un point a), pris dans le plan de la courbe, on mne les

normales la courbe. Cherchons le produit des sinus des mesures des
longueurs des normales compris entre le point P et les pieds des
normales.

On volt que les racines du systme d’fiquations

if(o, , .,) o,
(I)
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